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Gaza

par Guillermo Alvarado

L'État sioniste d'Israël poursuit son programme d'extermination de la population palestinienne de la bande
de Gaza, en utilisant comme armes des éléments qui, dans n'importe quelle partie du monde, constituent
des droits minimaux indispensables, dont  la nourriture et la santé.

Cette dernière garantie n'existe plus aujourd'hui dans le nord de Gaza, puisque l'hôpital indonésien, le
dernier des trois centres de soins restants, a cessé de fonctionner lors des récents bombardements et
attaques terrestres sur le secteur urbain.

Un communiqué du ministère de la santé a annoncé que l'établissement était complètement hors service
et ne fournissait plus aucun soin aux malades ou aux blessés.

 



Même pendant les guerres les plus violentes que le monde ait connues au siècle dernier, les adversaires
respectaient les lieux où les blessés étaient soignés ou la population civile recevait des soins de santé.

 

Le régime de Benjamin Netanyahu, en revanche, semble avoir carte blanche pour commettre les pires
atrocités sans en subir les conséquences, grâce au soutien des États-Unis et de plusieurs puissances
européennes.

 

A la souffrance du peuple palestinien dans la bande de Gaza, qui ne respecte ni les femmes, ni les
personnes âgées, ni les enfants, s'ajoute le manque de nourriture et de soins médicaux pour soigner les
maladies ou les blessures de guerre.

 

Quelque 45 500 personnes ont péri dans les attaques sionistes et, selon des estimations véritablement
catastrophiques, plus de deux tiers d'entre elles sont des femmes et des enfants.

 

Toutefois, ces derniers temps, il semble que la conscience de nombreuses personnes dans le monde
commence à normaliser ce génocide, car les grandes manifestations dans les grandes villes sont en train
de disparaître.

 

D'autre part, le président en exercice des États-Unis, Joseph Biden, a montré qu'il ne voulait pas quitter
son poste avant d'avoir épuisé toutes les complicités possibles dans ces crimes.

 

Dans cette optique, il a informé le Congrès de l'approbation de la vente d'armes supplémentaires à Israël,
pour un montant de huit milliards de dollars, un véritable cadeau royal pour le complexe militaro-industriel
et une nouvelle tache sur le bilan du chef de la Maison Blanche.

 

Ainsi, l'administration démocrate, aujourd'hui presque achevée, entrera dans l'histoire comme le principal
complice du plus grand crime contre l'humanité perpétré jusqu'à présent au cours du troisième millénaire,
et nous espérons qu'un jour sa propre conscience l'interpellera.
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